
Réforme des retraites : un tunnel de concertations avant une nouvelle 
mobilisation 

« Elisabeth Borne cherche une voie pour rebondir », titre Les Echos pour lequel la 
Première ministre va multiplier les consultations mais reste dans le flou. Le plat de 
résistance est attendu mercredi, avec la rencontre avec l’intersyndicale. Quelques 
heures à peine après son élection, Sophie Binet, a annoncé son intention de s’y rendre. 
Cette décision marque la volonté de la cégétiste, dans la continuité de son 
prédécesseur Philippe Martinez, d’ancrer son organisation dans l’intersyndicale en 
misant sur un front uni. L’ordre du jour de la rencontre est ouvert, mais le mot d’ordre 
des syndicats reste celui d’un retrait pur et simple de la réforme, ce qui laisse penser 
que la réunion va droit à un échec. « C’est un pari risqué de rencontrer les syndicats. 
Il y a un risque qu’ils sortent en disant que cela n’a servi à rien. Mais c’est nécessaire. 
Elisabeth Borne doit montrer qu’il y a une suite aux retraites. Elle prend des risques 
mais elle ne peut pas ne pas en prendre », estime un ministre influent. (Les Echos, 
p.2)  

« Les syndicats n’attendent “pas grand-chose” » de Matignon », titre encore 
Libération estimant de l’l’intersyndicale pourrait quitter la table si Elisabeth Borne 
refuse de discuter des 64 ans. Elle a fini par esquisser un ordre du jour : « Il y a 
énormément de sujets dont il faut qu’on se parle, y compris des sujets mis en lumière 
par la réforme des retraites, sur la très forte attente des Français sur les conditions de 
travail, sur la qualité de vie au travail, sur les parcours professionnels, sur les fins de 
carrière, sur le maintien dans l’emploi des seniors. » Des dispositions que le 
gouvernement pourrait en partie inclure dans un projet de loi sur le travail et l’emploi, 
d’ici l’été. « C’est bien la preuve qu’on a mis la charrue avant les bœufs », observait 
Laurent Berger. Le quotidien relaie les différentes réactions de syndicalistes à cette 
annonce. (Libération, p.11) 

 


